
AVANET-PROPOS

reconstruire la trame jusqu*aux temps les plus reculés, car per-
sonnte le fera pour eux cumme on le fait pour ces gens que la
Providence a fait naitre de familles que lluiistxpire s'est chargée
de nus faire connaitre dans ses moindres détails. Il faut
avoir un grand respect po.ur ces obscurs paysans, plus grands
devant Dieu, souvent, que bien des personnages apparemment
illustres de notre histoire, et qui, nous ont laissé en germe des
trésors de mérite moral. Est-ce leur faute à ces pauvres
celons, si, privés d*avenir, leur nomt n'éveille pas un brillant
souvenir ?

A cms morts disparus sans laisser de mémoire,
Peut-être le hasard seul refusa la gloire.
Pluis d'un peut-Cire, en vain par le ciel inspiré,
Sur la terre passa de lui-même ignoré.

(Xiégie de Gray).

Pour bien comprendre le, culte des ancèties, il faut étti
convaincu que des liens puissants relient les vivants aux morts
et sentir juiu'a quel point le pain que nous mangeons est
trempé des supurs de nos pres et combien sac-ré est le sol qui
a bu les larmes et le sang de, ceux qui nous ont donné. le jour.

Une vie cachée de cv-lon peut quelquefois contenir dan%
son silence et dans son ombre autant de bonheur, d'émotions
et même de mérites de toutes sortes, que les carrières les plus
applaudies.

Daniel Webster, dans un de ses discours qui le rendirent
fameux disait: -Il est sage pour nous de nous reunérnorer ce

Sue fut l'histoire deoms ancêtres. Ceux qui ne s'occuppent las
'eux et qui ne se considèrent pas comme l'un des anneaux

qui doit relier les générations passées avec celles do lavenir.
dans la transmission de le. vie, ne remplissent pas leurs devoirs
envers la patrie. Pour être iffdles à nOtas-mêmes, nous devons
cbérir dans notre pensée ceux de qui nons tirons notre origine
et ceu qui les suivent, ne lâtissan: rien perdre de lotir vie, afin
de pouvoir transmettre tour souvenir à ceux: aui nons rompla-
eront bientôt en ce monde "


